
GAZETTE DES ÔAMPAGNES

lelqid
e. Q undif y n a vépanc qu elles avaent on- monceau.

Ior eq Q lnd i o n a c i s feu lles, vol a L orsqu i es nécessaire d e fairo au p lus v ite dosservents d l 'ne nce soip av lursa m e ell is d ea uir à e e s ne vont point portOr leur charge
lorqu'lle n' n ,c .tr oent p oi s isu ls m et el se de.miatière àâ ir e dans les magasins;l mis en e t anr nS, d un r n c s p o u rs o ui e s o n s l a r h e , e e s a e d ; l s e n t r a n t

: î o r r ' u g n < . s c o r s p o r b r i s e r l e s g l d e d e o n o r t i e s , a fi n d o e s m ao n g e a v'Zl l s e t d ee urs , Ù éc esls nt sûro d t ouver ce suC qui leur les convertir u lut on m an e a ns le , eto dcest oit nés ailles cpou 
avancer] ouvragi, ily en a qui les mangentqu lvoit le s e s courir de fleurs en fleurs, parce en hcemin.u'e n trouvet pas dsu . aus une sOule la quantité8LHsante de Sue poui* garnir leur estomac.pLe inell u miel est celui qu'elles recueillent au Emploi de la suie en horticulture.

leurs ruches. garnissentl ut de La suie, mise dans dos mains inexpérimeutées estl'a ati'ère qui sot aux abeilles à faie la cire mal utilisée, brûle et se change on un véritable poi-
n'es d'aord u,ünla 

C eson! do là vient la repug-Dnance u'éProuvent bien desn'est a or d ch Cunn firino onctueuse, et cette fa rie cultivateurs a em pl ugnanc e qu' po n éen t onlieuri; eleetcq apoussire des étamines des plus ou moin plyer la suie qu'ils. possédent en'estm e par u e n grs qui tinend plur ou m sgrande quantité et laissent perdre la
fl ,s ell10 est comme <le petits grains qui tiennent plupart du temps.ensemblo p.11 un p)ou d'humidité.:

En par1courant un des volumes de la Gazette des
Les abeilles prnnent éalernont le miol et 1a cire amagnes de Paris eus avons lu ce sujet d'utilessu" les fleurs mais avec différe ts organes; ees lapent renseignements de la part de M Aa cersuedutessentio bvon le s I'avalent, s'en nourris- que nous nous f.aisons un devoir e rproduire r ici,stmac1qui e ré -innen dépôbt dans la vessieo étant per'suaidé'qu'ils3 pour rai rerdyeii

eso mac 
p urstraieaount, être d'une grandevienno nt r às e Ce usage, et ensuite elles utilité a nos lecteurs. Voici l manière e graocéprésnentle vo, ou dans Jours alvéoles, ou le der de M. Adar, quant à l'emploi de la suieont f a 'e leu trompe aux autres mouche u- " Pour tirer tout le profit possible de la suie que' fA i , 'é a r ès lavo i uit Ct ép uré da leur estom ac trop souvent on laisse spe r dre das s quelques pointsles degld e rlaatinte a cire, pour la recueillir de la basse-cour ou sur le bord du chemin, lpoint evepanouies, Dfin que le dans les fleurs lorsqu'elles sont d'abord en faire p'rovision et la reniser dans un coinMines; mais quand elle estt env la poussière des éta- bien sec d'un hangar ou d'un abriquelconque; carnle est a i urs d es t ans des capsules, comme il est reconnu qu'elle perdcl beaucoup de su qualité, sies au X fleurs des nrbi*.0, alors les abeilles brisent on ne l'a pas soustraite aux intempries avant d'étreCes capsules vec lett bec ou nncloire et se couvrent employée aux cultures.le eonIs de Cette MAipre; On uite elle se brossent et aVers le 0 avél, plusieurs brouettées de Suie ont

se netoent ae er5paJttes, ôt la rassemblente été amenées sui- le terrain quo nous avions destiné auxles conduiet s, vec les pattes do (levant, elles oignons, et, après avoir trépigné le sol et nivelé aules foulaisent à celles du milieu, qui les fourrent, en râteau, nous avons étendu notre suie o quantité su.odùdn s e lle s d . lrrore, u sont voûtée fisanto pour que la terre en soit légèrement couverte.n sorte , q t tit u e t orime de spatule ou cuillère; Cela fait, nous avons tracé nos sillos et semé comme
do sorte qu .aru bout d'un certain temps, chaque patte cela se pratique habituellement -ots, e éome omdo durièe est dernie d'un petit peloton do la gros. ainsi garantie des vers de terre qui. ordinirotenteu d u g a ee - n o u s ca use n t d e g ra n d s d o m m a gs . d i r e m eS Proportionnent" leur charge à la distance dodus avons aliqé e 'enr do i e à.

C lei s o n 
îeleslp semis8 do .navets, Carottes, Jnais, etc., que les in-pcl useni u eli de et doux, plus ells r apport sectes attaquent de préféreoce et nous n'avons e,p lus a ile s t d et rdou s, pluells o t ent qu naous louer de nos essais.

parc qualo . 1 la m atièr~e à ('iî.c est plus onctueuse, .T s e ga e n aussi A m l y î a s i o m
plus abondante et Plus 'ihile à cueillir qa e engraious eu gons Ln à empoi o la sui comme
temps eXtrêèmnt chaudL 

lei~ rtplnesenciseso
queý' plantesn edatquoaPos 

elloric ue e nia n, p an&nt que s deurs sont o r a propriété de chasser les lombr cs qu os lle ntfraichles. 
dans ltmte t1rt l mrc u elnso nt enc re ans la oue et hàt la d éco mf p ositLion de la1 te rre.

Elles Moetteit uno demi-heure ou une heure a ans CO but nous enibrons Lois on quatre livrede
chaq qmpuanillsae dans ý ingeb gossir ue nous .rnpos en e

l'aqle elî:îrge, levntI temps ; ainsi eules8 ])euventprsatdnrpporter cinq ou six l'ois le .)Oui., selon la distance prsat as uin baquet ou seau -remp)li d'eau ordi.1 vsnuire, jusqu'à ce que ce le-ci soit entiè.ement colorée.r v s a b i e a r e vi e ne n rd n ai o m e n t i a r u c h e o b t t g l oe n r n c l r

o ù e l e s v n t l a p r e n r e .« 
O n o b t ie n t é g a le m e n t u n b o n r ,; u l t a t d e l e -

e beil le8 rha i en e t o * i n r m n a r~ ploi de la suie sur 'les arbres , fru itiers', n las ociant
e l, g; elles entrent dans les alvéoles il du lait de chaux dans les p oports e 8 à i

servent de mangasinîs, et avec les Pate du milieu . u prprinelles détachent leurs petites4 pelOoes, qu'elles onfon. gnce de si etu e oi n e d uf , da s un seau.vcenent e'alv , et les y entassent; d'autres pouvant contenir à peu près 5 gallons de lait de chaux.
quent a nd e lvéol i et meme chose, jusqu'à CO ese ausde e mélange pour les murs ou lô.queleteo le site e ola . trse ujardin que l'on badigeonn1e au moyen d'une

que l'alvéole soit rempli.brosse 
Ou pincea , et n ayant soin d' p n e lé r.

Quelqiuelfois aussi, les '-Oillos fatiguées s'on vont ment sur les crevass. de murs ou les cavités des
aussitôt qu'elles se sont débai'assées de lours pelotes; planches à clôtures, afin que le liquide y pénètre-et
alor&d'autrcs, rentrent dans l'alvéole, et prenneont le tue les insectes qui s'y sont réfugiés.
soin de bien- comprimer, le touette le mette on tu n, s i u nt de sui è e l pnète.en aupoudran de uie sòc ýio la drainage des


